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1. Introduction





D'un point de vue juridique, il n'existe pas de "norme proprement dite" concernant les biotopes.





La réglementation porte essentiellement sur :





-	des listes d'espèces à protéger (espèces menacées,...)


-	la détermination de zones de protection (zones de protection spéciale, réserves ...)





Nous décrirons brièvement celles-ci dans ce dossier.





D'autres documents ou listes sont également utilisés comme outils de référence dans de nombreuses études d'incidence, nous les mentionnerons aussi dans ce dossier.





2. Mesures de protection de certaines espèces





2.1. Mesure de protection en faveur de certaines espèces végétales croissants à l'état sauvage





Un AR relatif aux mesures de protection en faveur de certaines espèces végétales croissant à l'état sauvage (AR du 16/02/76;  MB du 24/03/76) énumère :


-	les espèces végétales intégralement protégées : annexe A


-	les espèces protégées en ce qui concerne leur partie souterraine : annexe B





Le tableau 1 (pages suivantes) reprend la liste de celles-ci





2.2. Mesure de protection en faveur des oiseaux





Un arrêté (AGW14/07/94; MB 21/09/94) interdit en tous temps et en tous lieux de :


-	piéger, capturer, mettre à mort des oiseaux;


-	perturber intentionnellement les oiseaux (pour autant que la perturbation mette en danger les  oiseaux concernés);


-	détruire, endommager ou perturber sciemment, enlever ou ramasser leurs oeufs ou nids,...





Cet arrêté contient notamment en annexe XI : une liste rouge qui regroupe les espèces menacées d'oiseaux  nicheurs ou non nicheurs de Wallonie.  





2.3. Mesure de protection en faveur de diverses espèces de la faune





D'autres textes légaux pris sur base de la loi de 1973 existent encore.





Notamment, l'AERW du 30/03/83 (MB 21/06/83), relatif à la protection de certaines espèces d'animaux vertébrés, qui protège en principe tous les mammifères, batraciens et reptiles vivant à l'état sauvage en Région Wallonne (excepté les gibiers et les petits prédateurs). On remarquera l'article 1 réprimant le fait d'endommager ou de détruire intentionnellement leur habitat, refuge ou nids.





Toutefois, ne sont pas interdits la capture et le déplacement à brève distance, d'animaux menacés d'un danger vital immédiat, résultat d'une activité humaine, à condition que l'animal soit déposé immédiatement dans un milieu similaire naturel proche de celui où il a été trouvé. 








�
Tableau 1 : Mesure de protection en faveur des espèces végétales croissant à l'état sauvage :


-	Les espèces végétales énumérées ci-dessous sont intégralement protégées (Annexe A de l'AR 16/02/76) :








Nom français


�



Nom latin�
�
Aconit casque de Jupiter�
Aconitum napellus L.�
�
Orchis pyramidal�
Anacamptis pyramidalis (L.)�
�
Arnica�
Arnica montana L.�
�
Armoise blanche�
Artemisia alba TURRA�
�
Armoise champêtre�
Artemisia campestris L.�
�
Gouet des marais�
Calla palustris L.�
�
Liseron des dunes�
Calystegia soldanella (L.)�
�
Céphalanthère à grandes fleurs�
Cephalanthera damasonium (Mill.) DRUCE�
�
Céphalanthère à feuilles en épée�
Cephalanthera longifolia (L.)�
�
Cryptogramme crispé�
Cryptogramma crispa (L.)�
�
Bois-gentil�
Daphne mezereum L.�
�
Oeillet couché�
Dianthus deltoides L.�
�
Oeillet mignardise�
Dianthus gratianopolitanus VIII.�
�
Drave�
Draba aizoides L.�
�
Rossolis intermédiaire�
Drosera intermedia Hayne�
�
Rossolis à feuilles rondes�
Drosera rotundifolia L.�
�
Panicaut des dunes�
Eryngium maritimum L.�
�
Gentiane croisette�
Gentiana cruciata L.�
�
Gentiane pneumonanthe�
Gentiana pneumonanthe L.�
�
Gymnadénie odorante�
Gymnadenia odoratissima (L.)�
�
Obione pédonculée�
Halimione pedunculata (L.) Aell.�
�
Malaxide des marais�
Hammarbya paludosa (L.)�
�
Immortelle des sables�
Helichrysum arenarium (L.)�
�
Loroglosse�
Hymanthoglossum hircinum (L.)�
�
Genévrier commun�
Juniperus communis L.�
�
Limodore�
Limodorum abortivum L. (Sw.)�
�
Liparis de Loesel�
Liparis loeselii (L.)�
�
Lobélie de Dortmann�
Lobelia dortmanna (L.)�
�
Lychnis visqueux�
Lychnis viscaria L.�
�
Famille des Lycopodes, toutes les espèces�
Lycopodiaceae�
�
Ophrys abeille�
Ophrys apifera HUDS.�
�
Ophrys frelon�
Ophrys fuciflora (CRANTZ.) MOENCH�
�
Ophrys mouche�
Ophrys insectifera L.�
�
Ophrys araignée�
Ophrys sphegodes MILL.�
�
Orchis militaire�
Orchis militaris L.�
�
Orchis bouffon�
Orchis morio L.�
�
Orchis des marais�
Orchis palustris JACQ.�
�
Orchis pourpré�
Orchis purpurea HUDS.�
�
Orchis singe�
Orchis simia LAM.�
�
Orchis brûlé�
Orchis ustulata L.�
�
Parnassie�
Parnassia palustris L.�
�
Potentille des rochers�
Potentilla rupestris L.�
�
Joubarbe d'Aywaille�
Sempervivum funckii var. aqualiense�
�
Rubanier à feuilles étroites�
Sparganium angustrifolium Michaux�
�
Faux aloès�
Stratiotes aloides L.�
�
Orobe des landes�
Vicia orobus DC.�
�



�
Tableau 1 : Mesure de protection en faveur des espèces végétales croissant à l'état sauvage (suite):


-	Les espèces énumérées ci-dessous sont protégées en ce qui concerne leurs parties souterraines, jusque et y compris la base de la tige (Annexe B de l'AR 16/02/76) :








Nom français�



Nom latin


�
�
Actée en épi�
Actaea spicata L.�
�
Guimauve officinale�
Althaea officinalis L.�
�
Anémone pulsatille�
Anemone pulsatilla�
�
Phalangère à fleurs de lis�
Anthericum liliago�
�
Gazon d'Olympe�
Armeria maritima (Mill.) WILLD.�
�
Centaurée des montagnes�
Centaurea Montana L.�
�
Bruyère cendrée�
Erica cinerea L.�
�
Bruyère quaternée�
Erica tetralix L.�
�
Nivéole d'été�
Leucoium aestivum L.�
�
Nivéole printanière�
Leucoium vernum L.�
�
Statice vulgaire�
Limonium vulgare Mill.�
�
Lunaire vivace�
Lunaria rediviva L.�
�
Famille des Nymphéacées, toutes les espèces�
Nymphaeaceae�
�
Famille des Orchidées, toutes les espèces non énumérées à l'annexe A�
Orchidaceae spp.�
�
Osmonde royale�
Osmunda regalis L.�
�
Primevère acaule�
Primula vulgaris Huds.�
�
Renoncule à feuilles de platane�
Ranunculus platanifolius L.�
�
Rose, toutes les espèces, sauf :


-	Rose des champs


-	Rose des chiens�
Rosa spp. except :


-	Rosa arvensis Hyds


-	Rosa canina L.�
�
Scille à deux feuilles�
Scilla bifolia L.�
�
Trientale�
Trientalis europaea L.�
�



2.4. Autres documents de références





D'autres documents de référence (sans valeur légale) concernant des inventaires d'espèces rares ou menacées pourraient être aussi utilisés. Certains de ces documents sont notamment présentés dans l'Etat de l'Environnement Wallon 1993.


Par exemple, des enquêtes sur les espèces de vertébrés menacées de disparition en Wallonie. (1979-1981) - (le volume IV concerne les oiseaux menacés de disparition en Wallonie et reprend par exemple un inventaire des sites d'intérêt Ornithologique : Ledant et al. ). D'autres volumes de la même collection traitent des mammifères menacés ou  des batraciens.








�
3. Les zones protégées





3.1. Les Zones de protection spéciale





En 1979, le conseil des Ministres de la Communauté Européenne a adopté une directive (directive 79/409 : directive dite "Oiseaux") pour la conservation des oiseaux imposant aux états membres de désigner des "zones de protection spéciale" pour assurer la conservation des oiseaux menacés ou vulnérables.





En effet, outre l'obligation pour les états membres de protéger les espèces appartenant à l'avifaune présente sur leurs territoires, cette directive impose également la protection de leurs habitats. Pour certaines espèces, elle oblige en outre les Etats à ériger en zones de protection spéciale (ZPS) les territoires les plus appropriés, en nombre et en superficie, à leur conservation. 





Parmi ces espèces (annexe I de la directive), celles qui concernent la région wallonne sont reprises dans le tableau 2.





Tableau 2 : Espèces régulièrement observées en Wallonie (reprises dans l'annexe 1 de la directive 79/409/CEE)





Plongeon artique�
H�
Faucon pèlerin�
N,M,H,*�
Pic cendré�
N�
�
Plongeon catmarin�
H�
Faucon émerillon�
M,H�
Pic noir�
N�
�
Grèbe esclavon�
M,V�
Gélinotte des bois�
N�
Pic mar�
N�
�
Grand cormoran�
N,M,H�
Tétras-lyre�
N�
Alouette lulu�
N,M�
�
Blongios nain�
(N),M,*�
Râle des genêts�
N,M�
Pitpit rousseline�
M�
�
Butor étoilé�
N,H,M�
Marouette ponctuée�
(N),M�
Gorge-bleue à miroir blanc�
N,M�
�
Bihoreau gris�
V�
Grue cendrée�
M�
Pie-grièche écorcheur�
N,M�
�
Grande aigrette�
V,*�
Echasse blanche�
(N),M�
Bruant ortolan�
M,*�
�
Aigrette garzette�
V,*�
Avocette élégante�
(N),M�
�
�
Héron pourpré�
M�
Pluvier guignard�
M�
�
�
Cigogne noire�
N,M�
Pluvier doré�
M�
�
�
Cigogne blanche�
(N),M�
Combattant varié�
M�
	N = nicheur annuel�
�
�
Spatule blanche�
V�
Chevalier sylvain�
M�
	(N) = nicheur occasionnel�
�
�
Cygne sauvage�
H,M,*�
Mouette mélanocéphale�
V�
	M = migrateur�
�
�
Cygne de Bewick�
V,*�
Sterne naine�
V�
	H = hivernant régulier�
�
�
Bondrée apivore�
N,M�
Sterne pierregarin�
M�
	V = visiteur irrégulier�
�
�
Milan noir�
N,M�
Guifette moustac�
V�
	* = statut susceptible de se �
�
�
Milan royal�
N,M�
Guifette noire�
M�
	modifier rapidement�
�
�
Pigargue à queue blanche�
H�
Grand duc d'Europe�
N,M�
�
�
Busard des roseaux�
N,M�
Hibou des marais�
(N),H,M�
�
�
Busard Saint-Martin�
(N),M,H�
Nyctale de Tengmalm�
N�
�
�
Busard cendré�
(N),M,*�
Engoulevent d'Europe�
N,M�
�
�
Balbuzard pêcheur�
M�
Martin-pêcheur d'Europe�
N,M,H�
�
�






Dans les ZPS, les états membres sont tenus de prendre toutes les mesures appropriées pour éviter la détérioration des habitats sensibles qui s'y trouvent.





En 1987, l'exécutif Wallon commença la désignation des zones de protection spéciale sur base d'études préalables effectuées par la Section Belge du Comité International pour la Protection des Oiseaux (CIPO).





Ces études (inventaires comprenant une cartographie précise et une descriptions générale des sites importants pour l'avifaune) proposaient la désignation de 19 zones parmi lesquelles l'exécutif (ERW) en sélectionna 13 (décisions des 2/11/87, 13/4/89,19/9/89).





La carte 1 localise brièvement les diverses zones de protection.


�
Carte 1 : Localisation des zones de protection spéciale (ZPS)





























�


cette version sous forme informatique ne contient pas la carte,


voir : 


Le grand livre de la Nature


Ministère de la Région Wallonne, Collection les beaux livres du patrimoine, Casterman, 1995






































Un tableau détaillant plus amplement les zones est repris dans l'Etat de l'Environnement Wallon 1992.





Il faut cependant constater que l'absence de texte réglementaire, exécutoire de ces décisions, rend celles-ci non opposables à des tiers (aucun texte légal n'est venu conforter ces décisions).





Contenu des décisions : 





L'originalité des décisions prises par le gouvernement wallon fut de désigner des ZPS de grande étendue dans lesquelles la protection effective ne s'applique qu'aux habitats sensibles qu'elles contiennent. Parmi ceux-ci, certains sites exceptionnels ont été désignés comme zones noyaux.





Donc, à l'intérieur d'un périmètre cadre, chaque décision désigne les habitats sur lesquels doit porter la protection. Au sein de ceux-ci, des sites sensibles nécessitant une attention particulière sont nommément mentionnés (zones noyaux).





En outre, ces décisions fixent 4 cadres d'action à mettre en oeuvre pour atteindre les objectifs de protection à savoir :


-	création de réserves naturelles domaniales et agrément de réserves privées prioritairement dans les zones noyaux;


-	intégration des objectifs de conservation dans les plans d'aménagement des bois soumis au régime forestier;


-	prise en compte des impératifs de conservation des sites et habitats désignés, dans toutes les décisions à prendre et autorisations à délivrer par ailleurs;


-	proposition au Gouvernement national de retenir les ZPS comme zones où les règlements et les aides européennes relatives aux mesures agri-environnementales sont à accorder en priorité.





A noter également : les ZPS sont désignées comme "zones sensibles" par l'AERW du 31/10/91 concernant les études d'incidences.





�
3.2. Les Zones de protection particulière





La directive 92/43/CEE du 21 mai 1992 (directive Habitat) complète la législation de la Communauté Européenne en matière de conservation de la nature en définissant un cadre commun pour la conservation des plantes, des animaux (autres que les oiseaux), ainsi que des habitats naturels.





Dans sa partie consacrée à la conservation des habitats, la directive impose aux états, dans le but de créer un réseau écologique de zones spéciales de conservation (le futur réseau natura 2000), de désigner des sites en tant que zones spéciales de conservation (ZSC) destinées à assurer "un état de conservation favorable des habitats naturels et des espèces d'intérêt communautaires qui y vivent".





Dans sa partie relative à la protection des espèces, la directive  adopte le système de liste et impose aux états membres :


-	d'interdire la capture, la destruction et le commerce de certaines espèces,


-	l'adoption de mesures pour que le prélèvement des espèces soit compatible avec le maintien de leur conservation.





Cette directive n'a pas encore été transposée en Région Wallonne. La transposition dans la législation nationale prévue pour le 5/06/94 n’a toujours pas été réalisée.





En ce qui concerne l'inventaire des sites susceptibles d'être proposés à la Commission Européenne pour devenir « zones spéciales de conservation (ZSC) », la Région Wallonne a transmis une liste non définitive, n’incluant que des sites déjà protégés.





Une liste plus complète reprenant des sites non encore protégés est actuellement affinée à la Division Nature et Forêt de la DGRNE.


La Région Wallonne serait concernée par une centaine de sites. Au point de vue faune et flore, bénéficieront d’un statut de protection : 12 vertébrés, 9 invertébrés et 5 plantes; quant aux habitats, environ 35 types différents seraient protégés.





De nombreux habitats sensibles situés dans les ZPS seront repris dans la nouvelle liste : La Région Wallonne compte d’ailleurs réunir sous un même vocable les 2 types de zones (ZSC + ZPS = ZPP : « zone particulière de Protection » qui contribueront à la formation du réseau « Natura 2000 »).


�
3.3. Les Zones Humides d'Intérêt Biologique (Z.H.I.B)





L'AERW du 08/06/89 (MB 12/09/89) est relatif à la protection des zones humides d'intérêt biologique.





Les zones humides d'intérêt biologique sont des étendues de marais, de fagnes, de tourbières ou d'eaux naturelles ou artificielles, permanentes ou temporaires, où l'eau est statique ou courante, et dont la valeur écologique et scientifique est reconnue par Arrêté Ministériel.





Dans ces zones, il est en tout temps interdit de chasser, tuer, détruire, capturer ou perturber toutes les espèces indigènes de la faune vivant à l'état sauvage, à l'exception des espèces dont la chasse est ouverte annuellement.


Il est également interdit de détruire ou d'endommager leurs oeufs, habitats, refuges ou nids.





Les zones suivantes ont été désignées en tant que zones humides d'intérêt biologique au sens de l'AERW du 8/06/89.





Les arrêtés du 2/03/94 (MB du 22/11/94) désignent en tant que zone humide d'intérêt biologique : les zones suivantes : 





-	La  Noue de l'île du Grand Buty (bras mort de rivière à Bouillon)


-	Le Vague des Gomhets (prairies marécageuses au coeur de la forêt de Chiny)


-	Le Fond de Noye (vallée d'une grande biodiversité à Olloy/Viroinval)


-	Les Abattis (bras mort de rivière à Tintigny)


-	Haute Nimelette ( vestige d'une tourbière à Chimay)


-	Henri Chapelle (étangs créés au sein de paysage bocager à Welkenraedt)


-	La Marnière d'Ansart (ancienne marnière à Tintigny)


-	Sol Mazery (mare de quelques ares à Ferrières)


-	L'île de Membre (île au milieu de la Semois à Vresse sur Semois)


-	Ploegsteert (anciennes fosses d'extraction d'une briqueterie envahies par les eaux à Ploegsteert)


-	Les Marais de Harchies- Hensies - Pommeroeul ( vaste complexe humide d'une richesse exceptionnelle)





D'autres arrêtes sont venus compléter cette liste :
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3.4. Zone humide d'intérêt international





La convention de Ramsar du 2/02/71 relative aux zones humides d'importance internationale, telle que modifiée par le protocole de Paris ( 3/12/82) et amendée à Régina (28/05/87) vise la conservation des habitats, des oiseaux aquatiques vivants dans les zones humides.





Au terme de cette convention, chaque partie devait notamment désigner les zones humides d'importance internationale de son territoire.





Cette convention a été approuvée par la Belgique par la Loi du 22/02/79.





L'AR du 27/09/84 portant désignation des zones humides d'importance internationale a désigné les Marais d'Harchies (seul site wallon désigné).


�
4. Les Réserves





Dans le but de sauvegarder les territoires présentant un intérêt pour la protection de la flore et la faune, des milieux écologique et de l'environnement naturel, ces territoires peuvent être érigés soit en réserves naturelles, soit en réserves forestières.





Le statut de réserve relève de la loi du 12/07/73 sur la conservation de la nature.


Le législateur y a distingué divers types de réserves :


1.	les réserves forestières


2.	les réserves naturelles :


-	domaniales : appartenant à la Région Wallonne


-	agrées : appartenant à des particuliers mais reconnues par un agrément de la Région Wallonne








4.1. Les réserves forestières





Une réserve forestière est une forêt ou une partie de celle-ci protégée, dans le but de sauvegarder des faciès caractéristiques ou remarquables des peuplements d'essences indigènes et d'y assurer l'intégrité du sol et du milieu �. Elle sont érigées sur des terrains boisés dont la Région Wallonne maîtrise la gestion ou, à la demande de leur propriétaire.





L'arrêté du 2/04/79 établit une série d'interdiction (MB 9/06/79) notamment :


-	les fouilles, carrières et tout enlèvement de matériau du sol et du sous-sol;


-	tous autres travaux non prévus dans l'aménagement et qui sont de nature à modifier les sites minéralogiques et paléontologiques, les vestiges archéologiques, le paysage, le relief, le drainage naturel, la fertilité du sol, le régime et la pureté des eaux, la végétation, la faune et la flore.


-	...


-	la perturbation de la quiétude des lieux ou des visiteurs par l'utilisation de transistors ou de tous autres moyens est prohibée.





4.2. Les réserves naturelles





Dans les réserves naturelles, il est interdit � :


-	de tuer, de chasser ou de piéger de n'importe quelle manière les animaux, de déranger ou de détruire leurs jeunes, leurs oeufs, leurs nids ou leurs terriers;


-	d'enlever, couper, déraciner ou mutiler des arbres et des arbustes, de détruire ou d'endommager le tapis végétal;


-	de procéder à des fouilles, sondages, terrassements, exploitations de matériaux, d'effectuer tous travaux susceptibles de modifier le sol, l'aspect du terrain, les sources et le système hydrographique, d'établir des conduites aériennes ou souterraines, de construire des bâtiments ou des abris et de placer des panneaux et des affiches publicitaires;


-	d'allumer des feux et de déposer des immondices.





On notera encore que les réserves naturelles sont reconnues comme "zones sensibles" dans l'AERW du 31/10/91 concernant les études d'incidences.





�
4.2.1. Les réserves naturelles domaniales





Ces réserves sont crées et gérées par la Région Wallonne sur des terrains dont la Région est propriétaire ou locataire �.





Un réglement-cadre (A.M du 23/10/75 légèrement modifié par l'AERW du 18/07/91) organise l'usage des réserves domaniales; on peut le résumer en disant qu'il interdit toute activité, hormis la circulation sur les chemins prévus à cet effet et hormis celle nécessaire à la mise en oeuvre du plan de gestion.





On notera également qu'il est interdit de survoler le terrain à basse altitude au moyen d'avions de tourisme ou d'hélicoptères, de même que de l'utiliser pour des exerciez militaires ou comme cible pour le parachutisme, à moins que l'exécutif n'ait délivré une autorisation expresse à cet effet.





4.2.2. Les Réserves naturelles agrées





Les associations oeuvrant dans le domaine de la conservation de la nature ont souvent agi en pionnières en créant et en gérant des réserves naturelles.





Parmi celles-ci, seules certaines réserves sont agrées par la Région Wallonne (procédure d'agrément lente et exigeant un travail significatif : un plan de gestion détaillé).





Une réserve naturelle agrée est donc une aire protégée, gérée par des tiers, autres que la Région Wallonne (c'est-à-dire des personnes privées, physiques ou morales, des pouvoirs publics autres que la Région) et reconnue par l'Exécutif �.





Pour les autres réserves (non agrées), n'étant ni domaniales ni agréées, ces réserves ne relèvent pas de la réglementation de 1973 sur les réserves naturelles.





4.3. Les Sites Prioritaires





L'Etat de l'Environnement Wallon de 1992 fait mention de "sites prioritaires" : en se fixant comme objectif de placer rapidement, sous statut de réserve naturelle, un échantillon (représentatif et de taille suffisante) des milieux les plus intéressants de Wallonie, une liste de site est établie.


Ces sites étaient considéré comme devant faire immédiatement l'objet de mesures �.


�
5. Parcs naturels





Les parcs naturels sont régis par le décret du 16/07/85.


Un parc naturel est un territoire rural, d'un haut intérêt biologique et géologique, soumis à des mesures destinées à en protéger le milieu en harmonie avec les aspirations de la population et le développement économique et social du territoire concerné �.





Le décret n'entraîne aucune servitude directe sur les territoires concernés, mais il provoque la mise en révision des plans d'aménagement des bois soumis au régime forestier, et le cas échéant, des plans d'aménagement du territoire.





Un commission de gestion du parc est nommée par l'Executif Régional Wallon. Cette commission doit absolument être consultée avant l'octroi de permis ou la prise de décision d'aménagement, dans les cas "les plus lourds" (par exemple construction d'une autoroute), son avis doit être favorable pour que l'autorité compétente puisse délivrer le permis correspondant; dans les autres cas, elle doit simplement être consultée mais l'autorité compétente ne pourra s'en écarter que par une décision spécialement motivée.





Les parcs naturels sont également désignés comme zones sensibles par l'AERW du 31/10/91 concernant les études d'incidences.





6. Biotopes particuliers faisant l'objet d'une protection : Les Cavités souterraines d'intérêt scientifique





L'AGW du 26/01/95 organise la protection des cavités souterraines d'intérêt scientifique.(MB 18/03/95).


Une cavité souterraine peut être reconnue d'intérêt scientifique lorsqu'elle est caractérisée par au moins l'un des éléments suivants : 


-	la présence d'espèces adaptées à la vie souterraine, d'espèces vulnérables, endémiques ou rares;


-	la présence d'une biodiversité élevée;


-	l'originalité, la diversité et la vulnérabilité de l'habitat;


-	la présence de formations  géologiques, pétrographiques ou minéralogiques rares;


-	la présence de témoins préhistoriques.





Elles sont désignées par Arrêté Ministériel. Celui-ci détermine les mesures particulières de protection du site (conditions d'accès, travaux possibles, ...)





Une cavité souterraine reconnue d'intérêt biologique ne pourra en aucun cas faire l'objet d'une destruction, même partielle, ou d'une détérioration par exploitation directe de matière première, par exploitation touristique ou sportive, par pollution ou par toute autre forme d'intervention volontaire conduisant à une réduction sensible de l'intérêt scientifique de la cavité.





�
7. Zones définies au sein du Code Wallon de l'Aménagement du Territoire, de l'Urbanisme et du Patrimoine





Le CWATUP définit (art 178) les zones d'affectation du plan de secteur (outil de l'aménagement du territoire réglementaire).





Il mentionne des zones d'espaces verts qui sont destinées au maintien, à la protection et à la régénération du milieu naturel.


Parmi lesquelles :


-	les zones naturelles (N) comprenant des bois, des forêts, des fagnes, des bruyères, des marais, des dunes, des rochers, des alluvions, des plages et d'autres territoires de même nature;


-	les zones naturelles d'intérêt scientifique ou réserves naturelles (R) sont destinées à être maintenues dans leur état en fonction de leur intérêt scientifique ou pédagogique.


Dans ces zones ne sont admis que les actes et travaux nécessaires à la protection active ou passive de la zone.





Certains inventaires (études écologiques) réalisés dans le cadre de l'élaboration des schémas de structure peuvent également être utiles.





8. Les Inventaires de "référence"





8.1. Inventaire Isiwal





Diverses études font souvent références à l'inventaire ISIWAL (Sérusiaux E. ) réalisé par inter-environnement Wallonie en 1980 à la demande de la Région Wallonne : Inventaire des Sites Wallons d'un très grand intérêt biologique.





320 sites ont ainsi été sélectionnés suivant 5 critères d'évaluation :


-	la rareté des espèces présentes dans le site;


-	la diversité et l'abondance de ces espèces:


-	l'originalité du site;


-	la vulnérabilité du site;


-	la complexité du site.





8.2. Programme Corine Biotope





En 1985, la Communauté Européenne a initié le programme Corine (Coordination of information on the environnement), dont l'objet est la collecte, la coordination et la cohérence de l'information relative à l'environnement et des ressources naturelles dans la Communauté.





Dans ce cadre, un inventaire des biotopes d'importance majeure pour la conservation de la nature dans la Communauté a été réalisé.





L'Etat de l'Environnement Wallon 1992 synthétisait notamment l'inventaire Corine pour la Wallonie sous forme d'une liste des sites. Notons que cette liste reprend les ZPS définies auparavant (ainsi que les autres sites proposés pour la mise en place des ZPS : au total il y a 19 sites).





8.3. Autres documents





D'autres documents sont ou pourraient être utilisés dans le cadre des études d'incidences, notamment : 





8.3.1. Les cartes du réseau écologique





Ces cartes ont pour objectif de fournir aux décideurs un document de base complet et actualisé reprenant les éléments existants, à une échelle suffisamment précise.





Actuellement, le centre Marie-Victorin de Vierves sur Viroin a réalisé quelques cartes pour le Service de la Conservation de la Nature de la Région Wallonne. D'autres seront réalisées dans le cadre des Plans Communaux de Développement de la Nature (PCDN).





La réalisation de ces cartes se base sur divers documents dont nous avons parlé précédemment (éventuellement après actualisation et vérification).





Cette carte du réseau présente :


-	les zones centrales (sanctuaires) : dans ces zones, la conservation de la nature active ou passive est prioritaire sur les autres fonctions;


	Ces zones contiennent notamment : les ZPS  (zones noyaux), les ZHIB, les sites Corine, les réserves naturelles, sites d'intérêt scientifique, zones R et N des plans de secteur, sites ISIWAL (les plus importants)...


-	les zones de développement : sont des milieux qui possèdent un intérêt moindre pour la conservation de la nature ou qui ne peuvent exprimer leur potentiel écologique.


	Par exemple, des forêts de production qui sont exploitées en tenant compte de leur fonction d'accueil pour la flore et pour la faune; plan d'eau non repris en zone noyau, terrils...


-	les zones tampons (couloirs de liaison) : zones permettant la circulation entre les zones centrales et les zones de développement (couloirs continus, relais ponctuels dans le paysage, habitats refuges).


	Par exemple, les vieux arbres isolés, les bocages, les vergers (non repris en zone de développement), chemins creux...





8.3.2. Les cartes d'évaluation biologique �





De nombreuses études d'incidences font référence aux cartes d'évaluation biologique.





Initié en 1978 par le Ministère de la Santé Publique et de l'Environnement, le travail d'évaluation biologique consistait à cartographier la végétation par unités spatiales homogènes (écotopes) en utilisant une grille de base phytosociologique. La totalité du territoire a ainsi été couverte entre 1978 et 1985. Seule une partie des cartes a été publiée, certaines avec un livret explicatif. D'autres sont disponibles sous forme "minute".





Les cartes fournissent une évaluation des écotopes recensés en utilisant 3 catégories :





1.	très grande qualité


2.	grande qualité


3.	faible qualité





�
9. Le Système d’informations sur les sites de grand intérêt biologique





L’objectif de ce système est de rassembler toutes les informations décrivant l’intérêt biologique des sites et les données utiles à leur gestion journalière dans une banque de donnée informatisée.





Actuellement, ce système intègre les données existantes pour les réserves naturelles, les sites CORINE, les sites ISIWAL, les ZHIB et les sites Natura 2000.


Il intégrera encore d’autres inventaires en cours de réalisation.





Pour de plus amples informations au sujet du système d’informations sur les sites de grand intérêt biologique, le lecteur se référera au document "système d’information sur les sites de grand intérêt biologique" (Dufrêne M.) disponible auprès du Service de la Conservation de la Nature et des Espaces verts.


�
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� Huit forêts sont actuellement protégées de cette manière :


-	La réserve forestière d'Attert


-	Les réserves forestières de la Calestienne :


-	à Ave et Auffe


-	à Vieuxville 


-	à Tellin


-	à Romedenne 


-	Le bois Lembrée à Ferrières (My)


-	La réserve du Rurbusch (Elsenborn) 


-	La réserve d'Ouren


� Article 11 de la loi du 12/07/73


� Au 31/10/92, il y avait 45 réserves naturelles domaniales en Région Wallonne et de nombreux projets étaient en cours de finalisation.


� A la date du 3/3/1994, 39 réserves naturelles étaient agrées en Région Wallonne.


� Etat de l'Environnement Wallon, 1992 ("sites prioritaires p 109).


� Actuellement, 3 parcs naturels ont été créés, il s'agit des parcs  naturels "Haute Fagne-Eifel", "des vallées de la Burdinale et de la Méhaigne" et "de la vallée de l'Attert". D'autres propositions de parcs naturels existent mais n'ont pas été finalisées.


� Un dossier complémentaire pourrait notamment faire l'état des publications de ces cartes
